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Les animaux de la ferme

Rien de plus joli qu’un troupeau d’animaux domestiques. Le cheval, la 
vache, le mouton, constituent le plus bel ornement de la ferme. Au point de 
vue pratique, les animaux domestiques constituent une source considérable de 
revenus certains. Aussi,- le cultivateur prévoyant n’oublie jamais que celui 
qui soigne son bétail soigne sa bourse.

La gravure ci-dessus représente quelques-unes des plus belles vaches du 
troupeau de M. Chs Rivest, de Joliette. Ce cultivateur est l’heureux posses­
seur d’une ferme de cent trente arpents de bonne terre cultivable. M. Rivest, 
au dire des juges du Mérite Agricole, ne néglige pas son bétail, qui est de 
bonne qualité. Les animaux de sa ferme consistent en deux chevaux de 
travail et deux poulains, vingt-sept bêtes à cornes dont dix vaches, huit mou­
tons, treize porcs, en plus une bonne basse-cour.

Le soin des animaux domestiques est agréable au cultivateur intelligent. 
11 sait que ses animaux sont des amis fidèles, sans qui lr travail des champs 
serait bien pénible.

Le cultivateur chrétien devrait toujours se rappeler que saint François 
d’Assise appelait les animaux nos frères inferieurs.

C.-J. M.


